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Si donc l'on écrit sur un papier bristol blanc avec une
dissolution saturée de sulfate acide de quinine, et que l'on
photographie, le fond blanc du bristol viendra sur le cliché plus
foncé que les traits de l'écriture, et dans l'épreuve positive,
l'écriture se produira plus foncée que le fond (bien qu'elle soit
invisible à l'œil sur l'original).

L'historictte du journal est donc en somme très vraisem-
blable, et il ne tiendrait qu'à nos lecteurs de la reproduire.

Cet article nous parattrait incomplet si nous n'appelions
pas l'attention de nos lecteurs sur une application plus inté-
ressante de cette propriété des reproductions photographiques
de faire revivre des écritures disparues, effacées par le temps :
nous voulons parler de la reconstitution des manuscrits, dont
la copie photographique peut, non seulement donner un fac-
ainile exact de l'écriture, mais peut nime, habilement diri-
gée, servir d'instrument de restauration.

" Pour s'expliquer ce résultat extraordinaire, écrit l'émi-
nent auteur des Merveilles de la Science, il faut considérer
que sur les vieux parchemins, l'encre altérée par le temps
prend une teinte jaunâtre, souvent identique à la teinte neu-
tre du parchemin, ce qui en rend la lecture très difficile. Or
il arrive, pendant la reproduction photographique, que les par
ties brillantes et polies du parchemin réfléchissent beaucoup
mieux la lumière que celles où a été déposée l'encre, qui est
mate et sans reflet. Si faible et si décolorée en apparence que
soit la nuance de cette encre, elle n'en a pas moins conservé
ses qualités antiphotogéniques, opposées aux qualités photogé-
niques de la surface du parchemin. Grâce à cetýte opposition, on
peut obtenir surla surface sensible des caractères parfaitement
noirs et se détachant bien sur un fond légèrement teinté, tandis
que l'original ne présentait plus qu'une écriture pâle sur un
fond très foncé et de même couleur."
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ci-après :
-L'histoire du Canada est fort difficile à mettre en ma-

nuel élémentaire. Ce qui le prouve, c'est le nombre, assez
grand déjà,des tentatives que l'on a faites pour y réussir. L'essai
le plus récent en ce genre parait s'être bien approché du but,
si même il ne l'a pas atteint. Il a pour titre : Précis d'Ilistoi.
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